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Issu d’une vieille famille du Barrois anoblie par le roi René en 1467, Charles de Fisson 

du Montet est né à Nancy le 2 mars 1748, fils d’Antoine de Fisson du Montet, président de la 

Cour souveraine de Lorraine et Barrois, et de sa seconde épouse Marie-Françoise de Koeler. 

Contrairement à son frère cadet Charles-Antoine, il ne fut pas cadet-gentilhomme du roi 

Stanislas mais, en 1761, c’est lui qui commanda le « régiment de Victoire » lors du passage à 

Nancy de Mesdames de France et présenta le compliment de sa petite troupe à Madame 

Victoire. « Ce fut lui qui, habillé en berger, tira la loterie de la Mission et chanta des chansons 

faites à ce sujet ». Inscrit à la faculté de droit en 1764, il obtint, sur sa demande, une charge de 

conseiller à la Cour souveraine le 29 novembre 1771. Élu syndic de la noblesse à l’Assemblée 

provinciale de 1787, il fut enfin nommé président à mortier de la Cour souveraine en 1788. 

Le baron du Montet a été élu membre titulaire de la Société royale le 15 juin 1779, y fut 

reçu le 25 août et prononça en cette occasion son discours de réception sur les « Causes qui 

influent sur la perfection des lois criminelles ». Il donna encore un « Discours sur les travaux 

utiles et leurs conditions », le 8 mai 1782, et un autre « Sur les ouvrages non couronnés », le 8 

mai 1783. 

Émigré en 1792, il alla se fixer avec sa famille à Vienne où il mourut, le 31 janvier 1811. 

Sa veuve, Élisabeth-Thérèse de Landrian, rentra à Nancy en 1824 et y décéda en 1835. [Alain 

Petiot] 

 

 
 

Jean-Charles-Ferdinand de Fisson 
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